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e.11Se man canot, gUný,e,

Sur le aeiuve d'azur!

Canut d'écore qui vole, qui vole,
(alu d'écrce qui va voler.

VE( la raquette, hi crosse et le
toboggan le canot d'écorce for-
me le quatuor d'appareils à la

fois utiles ou sportifs, que nous a lé-
gs il 'ingéniosité des i digènes, et ce
merveilleux engin de navigation fut,
pendant la période où il n'y avait qe
les 'chemins qui marchent'', le seul
moyen de se voiturer dans h contrée
continentale fièrement nommée la Nou-
velle-France.

A ce titre, le nnot d'écorce mérite
bien une monographie et si vous le
voulez, je vais faire l'inventaire de ce
que nos principaux historieiis ou au-
teurs ont dit de cette embarcation fa-
ileuse.

A tout seigneur, tout honneur, je
commence donc par Samuel de Cham-
plain, le fondateur de Québec.

Je cueille ma citation dans le récit
de son voyage de 1603. Etant à Ta-
doussa le 28 mai, Champlain raconte
que des Sauvages s'en vont camper au
port de Tadoussac sur l'ordre de leur
"grand Sagaio".

"Tout aussitôt un chacun d'eux def-
fit sa cabane en moins d'un rien et le

dit grand apitaille, le prenier, coun-
Inellea A prendre son (alnot et l porter
à la mer, où il embarqua sa felnine et
ses enfants et qulntité de ourrures, et
se mirent ainsi près de deux cents ea-
lots, qui vont étrangement : car encore

que notre chaloupe fut bien armée, si
allaient-ils plus vite que nous. Il n'y a
que deux personnes qui travaillent à
la nage, l'homme et la femme. Leurs

nnots ont quebles huit ou neuf pas
de long, et large comme d'un pas ou
pas et demi par le milieu, et vont tou-
jours en amoindrissant par les deux
houts. Ils sont fort sujets A tourner si
on ne les sait bien gouverner, car ils
sont faits d'écorce d'arbres appelée
''bouille'' <>iouleau), renforcés par le
dedans de petits cercles de bois bien et
proprement faits, et sont si légers qu'un
honnne en porte un aisément, et cha-
qu'un canot peut porter la pesanteur
d'une pipe. Quand ils veulent traverser
Li terre, pour aller à quelque rivière où
ils ont affaire, ils les portent avec eux."

("est là, une des premières descrip-
tions du canot, elle nous en donne une
idée un peu vague, aussi vais-je recou-
rir à un auteur plus prolixe, à ce La-
hontan si dénigré, si décrié, et qui, né-
anmoins, est inestimable dans la des-
eription de ce qu'il a vraiment vu.

Lahontan a consaeré toute une lettre
au canot d'écorce et il me semble que
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